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1 - GENERALITES

1 - 1 S=TICN DE L'=E

La zone d'étude se trouve au Nord Ouest de Murcia, á

proximité de la ville de MULA. Les deux profils sismiques réalisés sont

situés en diagonale á 1'intérieur dIun carré de 20 Icn de c8té dont les

extr&,nités du c8té sud sont définies approximativement par les coordonnées

rectangulaires UTM suivantes

X y

787.500 372.500

807.500 392.500

la planche 1 représente le Plan de position & ll~lle

1/50.000 des profils sismiques.

1. 2 CADRE GEOU)GIQM REGICNAL

La région de Mala se situe á la limite des zones externe

et interne des Cordilléres Bétiques. Sous une couverture de terrains ter-

tiaires et plío-quaternaires autochtones plus ou moins épaisse, la nappe

sub-bétique, dans son déversement vers le nord, a charrié des matériaux

másozolques allant du Trias au Crétacé, dans une tectonique c=plexe ccme

en témignant les écai-lles de la Sierra del Ricote au nord de Mula (cf. Pl. 2,

schéma géologique).

La phase orogénique majeure est post-burdigalienne et

anté-helvétienne (miocéne inférieur), ce qui explique que des dép8ts ter-

tiaires anté-miocénes plissés puissent se trouver dans la masse allochtone.

'tw
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La dépression tortono-andalousienne oú se situe la zone
dIétude est formée de matéria:ux autochtones présentant en surface une
série morxDclinale & faible pendage sud. On y observe cependant de ncm-
breuses discordances intratortoniermes et intra-andalousiennes quí reflétent
llaction des forces orogéniques tardives, & caractbre plus ou moins local.
Ces discordances, ainsi qulun certain wnbre de failles, seraient dues

simplement au réajustement final par gravité de la masse des terrains
allochtones sous-jacents, provoquant parfois des efforts de compression

inyortants qui donnent naissance & des failles inverses dont quelques-mes
sont observables en géologie de surface.

1.3 OBJB=S DE LI=E

La station thennale de Mula exploite une source dleau chaude
dont le réservoir connu est situé dans les calcaires jurassiques. D'aprbs

les géologues d'ENADIMSA, la tenpérature de ce réservoir qui ne correspond
pas & son gradíent géothe=que nonm1, pourrait s1expliq= par llexistence
d'un deuxiéme réservoir, plus profond, avec lequel il est en c=nication.
Whypothése d'un chevauchement du niveau réservoir, avec au sans faille,
est avancée paur essayer de traduire ce phér£~.

Le but de l'étude sisn~ est donc de
- vérifier Vexistence de ce chevauchen-ent
- vérifier si le ráservoir profond (jurassique ?) est plissé

ou non

-
étudier la structure des formationsí susceptibles de

constituer des réservoirs aquiféres potentiels.

1.4 PROGRAMME REALISE

1.4.1 Parmétres terrain

Les profils vibro-sismiques ont été implantés suivant le
procédé CGG "SLALCM LINE",.avec un dispositif de 96 traces mais de longueur
variable
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Profil Direction Intertrace Dístance Lonqueur

PV-Traces proches

M-1V NNO-SSE 30 m 150 m 22 km

M-2V SC-M 20 m 100 m 11,5 km

M-2V Ext. el 40 m 200 m 17 lan

Les profils M-2V et M-2V Ext. se recouvrent sur une distance de

3 km, entre les forages MOZA 2 et MULA 4 (cf Plan de position, Pl. l).

1.4.2 Paranétres de traitement

La s~ce de traitanent, sur 5 secondes temps double,

est identique pour tous les profils, avec les principaux pararrktres

suivants

Déconvolution, cpérateur 100 ms, fenétres 300 - 2000 ms

et 1800 - 5000 ms

Corrections statiques et dynamiques

Ajustemnt autcoatique des corrections statiques

Addition couverture multiple

Filtres variables

Amélioration de la cohérence spatiale

Une partie du profil M-1V, du CDP lo au CDP 700, a été migrée, en utilisant

les vitesses de stack.

Les sections sont sorties sous deux représentationsí

différentes :

lere représentation 0,75 m/trace (échelle horizontale)

1/20. 000) et 5 cm /secorx-le en ~lle

verticale.

2eme représentation 1,5 m/trace (áchelle -horizontale 1/10.000

10 =/seconde en échelle verticale.
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2 - DMMS ~ffSI~ ET FORAGES

2.1 CARIES GRAVIMETRIQUES

Une étude gravimétrique au sol a été réalisée par la

Direction des Mines dans la région de mula en 1976. Deux cartes dlancmalies

de Bouguer (d= 2 et d= 2,4) ainsi qulune carte d'ananalies résiduel1es

14,v
(d= 2) ont été exanúndes.

Si les cartes de Bouguer indiquent une tendance régionale

négative vers le nord qui n1intéresse pas directement notre objectif

local, la carte résiduelle (Pl. 3) par contre est trés significative.

Elle montre l'existence dIun axa positif de direction SO-NE, sensiblement

paralléle aux profils sismiques M-2V et M-2V Ext. Llextr&me sud de cet

axe cú appara1t une ananalie d'une dizaine de milligals correspond & un

�ffleurenmt des calcaires et.dolcmies liasiques au nord de la Sierra

de Manzanete. Dlaprés la géologie, de surface, cet affleurement représente

une écaille du sub-bétique interne. Son prolongement ccmm front de

chevauchement suivant l'axe ananalique sous le recouvrement tertíaire et

quaternalre autochtone est plausible mais reste néanmins dans le dcnuine

de l'hypothése- En tout cas, llexistence de cet axe traduirait un seuil

de matériaux plus denses que les sédin-ents de couverture qui slépaissiraient

plus ou moins rapidetrent de part et d1autre de l'axe, c=m indiquent

deux zones ancmalíques négatíves sur la carte.

2.2 DCNNEES DE FORAGE

Deux forages ont été effectués le long de l'axe gravimétrique

positif. Il s'agit des puits MUIA 2 et MULA.4, distants entre eux de 3

ki.lané-tres, ayant atteint respectivement 624 et 675 m de profondeur. Les

logs litho-stratigraphiques de ces deux forages sont reproduits sur la
figure 2.

khw
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A MULA 2, le forage a traversé 330 m de terrain tertiaire
(iniocke royen et supérieur) avant d'&tre arrété cN 1'intíárieur dIune
épaisse série de calcaires et dolcmies jurassiques.

A MMA 4, situé plus & llest, le Jurassique nla pas été
atteint par le forage qui slest arrété dans le Miocéne, au sein dIune
formation de calcaire gréseux bioclastiques (calcaires dIAlgen) et de
conglartérats. Cette formation a été aussi repérée MULA 2, entre 250
et 300 m.

fw
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3 INTERPR=ION

3.1 EXAMEN DES SECTIONS SISMI~

Profil M-1V (Pl. 4)

Ce profil est exploité avec 30 m entre'traces. La qualité

des r6flexions est inégale : la mitié sud présente plusieur!s r6flecteurs

plus ou. moins discontinus avec pendage général vers le Sud. La partie

nord, du CDP 1 au CDP 550 est pauvre en réflexions et trés bruitée,

excepté la portion entre les CDP 250 et 370. A llextr&re sud, du CDP 1350

a la fin du profil, la qualité des réflecteurs profonds est assez bonne en

particulier e~ 1600 et 1850 am.

La migration effectuée sur une portion du profil M-1V, du.

CDP 10 au: CDP 700, a amélioré le caractéxe de continuité des réf1ecteurs

pentés par suppression des ph&r~s de diffractíon. LIm-élioration

est surtout sensible entre les CDP 350 et 550, oú certaines discordances

ont pu. étre mieux suivies par rapport & la section non migrée.

Profils M-2V et M-2V Ext. (Pl. 5 et 6)

Le profil M-2V, exploité avec 20 m entre traces, est de qualité

comparable au profil M-1V. Le pendage général vers llest est. vilus acciantué

paur les réflecteurs profonds que pour ceux de sub-surface. Ies discordances

sont nombreuses mais leur contínuité est sensiblemnt détériorée & partir

du CDP 700 vers llouest.

Vextension du profil vers l'ouest (M-2V Ext.),avec élargissernent

de la distance entre traces & 40 m, a fórtewnt modifié la facture de la

section sismique correspondante, qui. est devenue'plus bruitée et dlaspect

monofréquence. Aucun r6flecteur, Mm en sub-surface, n'offre un caractére

continu et les discordances sont peu. apparentes.
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3.2 POINTE ET IDENTIFI=CN DES HORIZONS

Trois horizons, qui correspondent & des surfaces de discordance,

ant été pointés sur les sections sismiques. Nous les appelerons H1, H2 et H3.

(cf. Pl. 4, 4 bis, 5 et 6).

Horizon Hl - Clest un réflecteur de sub-surface appartenan,;

á la série tertíaire autochtone post-orogénique, quí corre~ proba-

blement & un de ncmbreux niveaux gréseux, calcaires et conglamératiques

qui jaloment les terrains "post-mantos" de la dépression tortono-andalousien-

ne. Sub-horizontal au nord du profil M-1V entre CDP 250 et CDP 380, trés

faillé entre CDP 380 et CDP 750 vers le sud & la suite des mouvements de

réajustement post-orogéniques, il s'enfonce en pendage sud jusqulá la

fin du, profil cú son caractére discordant est trbs visible.

Sur les profi1s M-2V et M-2V Ext., il est pointable seulanant

sur la moitié est (intertrace 20 m) avec une portion partículiérement

énergique.entre CDP 300 et CDP 700.

Il est & remarquer que sur les sections M1 V et M2 V, les

plages de bonne réflectivité de cet horizon correspondent trés sensiblement

aux limites des dép8ts éluvionnaires du quaternaire. (cf. Pl. 2)

Horizon H2 - Au droit des forages MUIA 2 et,MULA 4, l'horizon

H2 peut étre calé avec le toit dIune fórmation du míocéne. moyen ou, supé-

rieur, discordance sur le jurassique et miposée essentíel1ement de calcaires

bioclastiques (calcaires dIAlgen) et de cong1cmérats & ciment calcaires dont

llépaisseur est de 80 m au forage ~ 2 entre les cotes 250 m et 330 m,

maís croit rapidement en aval pendage vers le sud et llest. A MULA 4,

le toit de Cette formation se trouve á 425 m et le forage slest arrilté

675 m sans llavoir entiérement traverséé.
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Cette formation représente une séquence de dépi5ts ccinprise

entre deux surfaces de discordances principales, llune intratortonienne

(H2), llautre étant une discordance entre matériaux allochtones anté-

helvétiens et matériaux autochones "post-mantos«. Clest cette derniére

discordance que nous désignons sous le rxn de H3.

. Horizon H3 - Au forage kZA 2, le toit dés calcaires et

dolcmies du Jurassiqua a 4té rencontré á la cote 330 m,et peut

étre identifié á 1 1 horizon H3. A MMA 4, il n la pas ét6- atteint par le forage,

mais l'horizon correspondant étant á 560 ms td, on peut le situer appro-

ximativement vers 850 m en utilisant la vitesse si-cinique movenne donnée-Dar
la lo¡ de vitesse appliquée & cet endroit. Plus & l'est sur le profil M-2V,

1 ' horizon s 1 approfondit assez rapidement et recoupe les formations

allochtones indifférentiées.

Le tableau suivant résume Vessaj. de calage des horizons

sismiques pointés au droit des forages MULA 2 et MULA 4

MOIA 2 (Z = 240 m) MULA 4 (z = 280 m)

Horizon Témps Profondeur Témps Profandeur Identification

Hl ? 100 ms 150 m Discordance
(130)

H2 280 ms 310 m 425 ms 570 m Thit calcaire

(250) (550) d ';agen

H3 360 ms 390 m 560 ms 870 m Thit calcaire
(330) (330) (850) jurassique

Sur ce tableau, les temps et proforideurs sont rapportés au DP

300 m, avec indications entre parenthéses pour les prof~urs rapportées

la surface du sol.. Au forage ~ 4, la cote de H3 (*) a été calculée en
utilisant une vítesse nnyeme de 3100 m/s.
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Faute de mesures smiques précises effectuées-aux puits
(log sonique ou sism~ge) , ce calage ne peut avoir qu-'un caractére
indicatif Il pe=et néanmoixw d 1 albettme que les, vitesses moyemes,
au niveau des horizons pointés, smt plus faibles MULA 2 qulá 4.
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3.3 PXSMTATS

Vinterprétation des domées sismiques est assez délicate

en raison des facteurs limitatifs suivants :

nombre restreint de profi1s sismiques réalisés

qualité inégale, souvent trés médiocre

tectonique régional complexe

forages existants insuffisants en nombre et en profándeur

Les résultats; sont présentés sous forre de coupes sismiques

interprétées, cartes d'isochrones et dlisopaches.

ltw 3.3.1 Coupes sismiques

En ce qui concerne les coupes sismiques (Pl. 4, 4 bis, 5 et 6),

certains caractéres individuels des horizons pointés ont été examinés au

paragraphe 3.2. Considérés sous un aspect dlensemble, i1s peuvent susciter

les remarques suivantes :

- Les dép8ts autochtones post-orogéniques slépaississent consi-

dérablement vers le sud et vers llest, cú se forre un large bassin de subsi-

dence. L'épaisseur maximale est sismiquement localisée sur le profil M-1V

autour du CDP 1250 cú le contact entre les fórmations allochtones et

autochtones atteint 1850 ms temps doubles (Horizan H3), ce quí correspon�-

drait & une épaisseur dIenvirion 3 500 m. Le bassin amorce vers llextr&nité

sud du profil un relbvernent qui est également corroboré par la carte

gravimétrique résiduelle.

La partie nord-est du bassin atteint 1300 ms de profondeur

(environ 2 500 m) & Vextr@mité du profil M-2V.

Les mnnarents tectoniques post-orogéniques qui affectent

la série autochtone de couverture sont généralerent orientés NE-SO.

C'est ainsi qu'un grand nombre de failles sont obsei-vées sur le profil

M-1V quí recoupe perpendiculairement les accidents, tandis que sur le

profil M-2V qui est paralléle á la direction tectonique générale, les
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failles paraissent peu nembreuses (ibins apparentes).

Pour la m&m raison, le contact anorm1 du chevauchenent
sub-bétique, plus ou moins visible sur le profil M-1V gráce á son
pendage, peut & peine 8tre esquissée sur le profil M-2V et devient trés

hypothétique sur le prolongement M-2V Ext. Il est d'ailleurs possible
que la partie ouest du profil M-2V Ext. appartieme & une autre écaille
tectonique, sous-jacente ácelle observée en géologie de surface au nord
de la Sierra de Manzanete. Comm conséTmee de cette hypathése, le seul
horízon pointable sur cette section, vers 900 - 1000 ms, nla pas été
correlé avec 11horizon H3. Ncus llavons néanmins, appelé H3 pour ne pas
écarter sa correspondance possible avec ce dernier.

La moitié nord du profil M-1V met en évidence une zone
trés faillée. Les failles, qui sont en géndral perpendiculaires au profil,
affectent tous les horizons et déterminent une série de ccnpartimnts
hauts et bas. Cette tectonique cassante aurait crée dans les niveaux

calcaires ou gréseux de ncntreuses fissures qui constituent un facteur
iniportant en hydrogéologie. Clest ainsi que la source thermale des
"Banos de Múla", dont le réservoir aquifére se trouve dans le calcalre
jurassique (horízon H3), serait alkwntée par plusieursí niveaux faillés
et étagés du réservoir, en c~mication entre eux gráce & la permabilité
due aux fissures.

- Les réflecteurs profonds qui correspondent aux couches
basales sous le chevauchement sont trés discontínus et peu apparents,

á Vexception de la portion migrée du profil M-1V (planche 4 bis) oCL
l'on observe une petite structure synclinale au nord du forage MULA 2,
entre les CDP 200 et 400. S'il- est plausible de considé= ces couches
basales c=me des fannations autochtones plissées lors de llorogénie
míocéne, il nlest pas & écarter non plus Vhypothése quIelles sont encore
allochtones et appartiennent á une deuxiéme écaílle du chevauchement.

'3.3.2 Cartes dUsochrones

Afin de mieux se rendre ccmpte, en plan, des corrélations
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possibles du pointé des horizons, deux cartes dlisochrones sont produites
sur les planches 7 et 8, respeativenent. pour les horizons H2 et H3.

Ces deux cartes mettent en évidence Vexistence, autour du
croiseffent dez profils M-1V et M-2V, dIune zone haute centrale trés ccm-
partímentée par failles. Elles confinnent aussi les résultats gravimétriques,
non seulenent pour la localísation de cette zone haute, mais également pour
celle des dépressions qui sont. situées de part et d1autre.

L'orientation des courbes isochrones a été effectuée de fagon
á rester fidéle aux indications structurales fo=¡es par la géologle de
surface et les anomalies gravinétriques. Cette coIncidence entre sismique
et gravimétríe est remarquable au sud du profil M-1V et reste trés signifi-
cative tout. le long du profil M-2V.

3.3.3 Carte d.'isopaches-~

La planche 9 reprásente la carte dlisopaches-terrps, cu carte
dIégales épaisseurs exprimées en temps de par=irs de llintervalle H2 - H3.
Elle permet d'évaluer Vépaississement. de la premibre s&pence de ~ts
míocénes post-orogéniques. Provenant de l'érosion et du démantálement des
massifs allochtones mis en place au nord de l'étude, cette séquence de
dép6ts serait fonrée essentiellement de matéría:ux détritíques (sables, grés,
calcaires gréseux, conglamérats).. Trés réduite entre ~ 2 et MULA 4,
elle atteint. rapidement 500 ms & llest et au sud, ce qui oorrespondrait a
une épaisseur de l'ordre de 1000 m si an prenait. 4000 m/s ccuue vitesse
de tranche & ces endroits. On observe un phénc~ de subsidence trés
marqué de cet intervalle dans la dépression sud, (profil M1 V, entre CDP
1000 et 1350), =i síporain ou postérieur & m ~lement rapíde de ~ts
á caractére deltalque observables A Vintérleur de llintervalle sus-jacent
ffl - H2.



- 14

f4,y

4 - CM=SIONS ET RECOM~ATICNS

L'étude sismique r6flexion MULA a été réalisée dans le but
dlacquérir un certain ncmbre dlinforroations d'ordre structural et litho-
stratigraphíque pouvant intéresser le développement géothermique de la

région.

Etant donné le ncobre restreínt de profi1s sismiques, leur
qualité inégale et le cadre tectonique régmnal ccnplexe, lUnterprétation

a été oríentée de fagon á utiliser tautes les domées existantes :

données si~s, données gravimétriques, renseignement de la géologie de
surface et résultats de forages existants.

Des coupes sismiques interprétées et des cartes dUsochrones

et dlisapaches sont p~tes (Pl. 3 á 9). Elles permettent de dégager

les traits essentiels suivants :

- 1 1 exístence d 1un chevauchement vers le nord des terrains

tertiaires anté-miocénes et mésozolques est confirmée par le profil M-1V.

Ce chevauchement est caractérisé par un axe haut, de direction SO-M,

séparant la zone dIétude en deux bassins de ~ts tertiaires autochtones

le premier, de dimensions réduites, est situé au NO de cet axe, le second,

étendu et plus profond, au SE.

- á llintérieur du premier bassin, des accidents tectoniques

(écailles, plis couchés, failles nonriales et irmerses) produits; par des

efforts*de c=pression au de distensim, ont relevé ou abaissé les formations

géologiques en des caqpartiments de différents; niveaux. Vest. ce quí

expliquerait que la source thennale des "Banos de Mula qui a son réservoir

dans le calcalre jurassique, serait alinentée par d'autres ccupartinents

jurassiques plus cu moins profcnds, en c~mication entre eux par des

fissures.



Il est égament possible, dans la partie nord du profil
M-1V, que d'autres niveaux poreux calcaires ou gréseux existent sous le
chevauchement et constituent des réservoirs aquiSres thermiques potentlels
profonds. L'étendue de ncntweux bassins au nord, le pendage géndral vers
le sud des formations affleurantes, la morphologie en forme de "cuvette"
adossée contre llaxe haut du chevauchement, po=aient, étre considérds a
prior¡ camme des facteurs favorables á la fórmation dIun aquifére profond
dans cette zone.

En ce qui concerne le bassin sud, dont les extensions est
et sud ábnt hors des limites de llétude, on rezarque que les formations
tertiaires autochtones y sont trbs épaisses, pouvant. atteindre plusieurs
millíers de métres & llextr&ne-sud du profil M-1V. Les horizons sismiques
H2 (discordance intratortonienne) et H3 (surface dIérosion des terrains
allochtcnes) y ant-été suivis avec une certaine.fiabilité mais ne permettent
pas des extrapolations lithologiques á part= des forages MULA 2 et MULA 4.
Llintéi-A-t hydrogéologique et géothermique de ce bassin ne pourra étm

évalué- qulá partir d'une étude dlermiromenient appropriée et & Vaide des

forages dlexploration profonds.

Une c~gne si-qn~ de détail, =niportant principalement des

profils orientés perpendiculairement & la direction tectonique générale,
sera nécessaire pour llimplantation des forages d'exploration A partir
desquels un bilan gécthermique valable pourra Eltre établi. Nous restons

& la disposition dIENAD~ pour toute discussion relative & la présente
interprétation, ainsi que pour llétablissement. dIun éventuel programme

d 1 irmestigation sismique cmplémentaire.

Massy, le 28 juillet 1982

Interprété par T. HOAM/PP



ANNEXE

CCNMENTAIM ET MMUM

Une autre interprétation, mais pour laquelle nous manquons

de domées, clest-A-dire de profils sismiques débordant le cadre de cette

étude, de calages par sonciages et aussi de données gravimétriques - et pour

cette raison naus ne la dor=ns ici que trés simplifiée et pour mémire -

pourrait. A-tre la suivante

Les séries allochtones aurajent giclé vers la surface á la

faveur de-failles de cUstention, dés le Cenananien sans doute. Des matériaux

triasiques et liasiques auraient pu également slinfi,ltrer localement entre

des séries susjacentes, fonríant de véritables sills mais il est, probable

que le sel avait, déjá amorcé des mouverrents d'écoulement, sous pression au

Jurassique (début Wintumescences, voire de diapiriscíme) car on signale déjá

pour cette époque des phéncnhnes de subsidences différentielles, créant des

siUons de sédimentation de bathymétrie trés différente entre eux.

En surface, les matériaux allochtones se seralent accumulés en

bourrelets plus ou moins superposés tant qu1aurait. existé une possibilité

d1alimentation en profondeur. Certains de ces bourrelets auraient, pu se

V*w d&erser sur des sádiments plus récents, cú les chevauchements ; d'autres

auralent été recouverts par la sádimentation en cours et quelques uns

dIentre eux, réalimentés, seraient responsables des phénc~s de dislocation

constatés dans les séries de cette =n?erture récente.

Des mouvements de cmyression entrainant, en surface, la naissance

de failles inverses auraient pu étre provoqués en partie par le réajustement

final par gravité de la masse de terrains de ces bourrelets, réajustement qui

a pu également entraíner la formation de failles normales superficielles.



Dlautres accidents (failles normales et failles inverses)
ont pu étre aussi crées par les mouvements de subsidence entraínant des
basculements de blocs PrOPres & faciliter le glissement ou le rabotement
de matériaux de surface, d1autant plus ais~t que certains de ces matériaux
reposaient en partie sur les bourrelets tríaso-liasíques.

Th6oríquement, dans le premier cas, la sismique devralt
indiquer, au droit des séries allóchtones, des possibilités d'accidents
dans la couverture mésozolque et la gravimétrie des ar=alies localisées
en surface maís avec rarnification vers la profondeur, étant, entendu que
les accidents affectant le Paléozolque pourralent A-tre ~létement différents
de ceux de la couverture mésozoSque.

Dans le second cas, les séries allochtones ayant été un¡-
quernent déplacées latéralement, la couverture mésozolque ne présenterait
pas spécialement dlaccidents au droit des dép6ts; allochtones et les ancma-
lies gravimétriques seraient des ancmalies de surface greffées sur un
fand général, ample, dans la mesure ou le substratum n'aurait pas 6t:LL,.
affecté par une tectonicpe, propre.

Le problbue de la région de Mula pourrait. se présenter de la
fagon suivante :

la région de Mula ferait partíe dIun bourrelet Triaso-liasique,
en chíoufleur, trés épais dans la région de Manzanette et slamincissant
vers le NE, en direction de Ba!6s de Mula et de Mula 2 í Au-delá, i 1
semblerait, possible d'admettre une branche principale redressée vers le
Nord, vers la.Sierra del Cajal, et une autre, min.eure vers, Centi.

Pour vérifier cette hypothése, dont 11 application pm=ait
étre trés large, il faudrait Plusieurs sondages implantés sur l'axe de
llancmalie résiduelle positive entre Sierra de Manzarrette et, Sierra del
Caj-al. Ces sondages devraient. trouver les séries allochtones & faible
profondeur, cmm cela a été le cas & Mula 2 et Mula 4.



Cependant il faudrait, égalerent tester les deux bassins
situés de part et d1autre de llanomalie résiduelle positive, par exemple
par un sondage au. CDP 1300 du MlV, otL llon devrait trouver une série
stratigraphique pratiquement ~léte, aux périodes dlámrsion prbs,
reposant sur un Palémolque situé vers 5000 m (2,3 secondes t. d.)
et un autre sondage au. CDP 300, toujours du, MlVoCL les terrains autochtones
se trouveraient vers 1500 m.

Bien entendu, une c~gne gravimétrique de détaíl et quelques
cmpl~ts sismiques seraíent némssaire pour étendre cette interprétation
á toute la région, ces deux méthodes paraissent particulibrement ~l~-
taires dans cette région.






















